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Papillomatose du chamois (ecthyma contagieux)
Un cas chez le bouquetin

Par G. Bouvier, H. Burgisser et R. Schweizer

La papillomatose du chamois est une affection bien connue.
Elle semble pourtant assez rare en Suisse. Generalement, la mala-
die est isolee, mais eile peut parfois presenter un caractere epizoo-
tique. C'est toujours en hiver qu'elle apparait (Kerschagl et
Stockmayer, Krembs, etc.). Nous verrons pourquoi par la suite.

Nous avons regu du garde chasse Marcel Machoud, de Lourtier/
Bagnes (Valais), trois chamois et un bouquetin atteints de cette
maladie, du 3 janvier au Ier fevrier 1951. Tous les animaux pro-
venaient de la region du District franc du Mont-Pleureur (Bonat-
chesse, Pont du Bressoley, Plamproz).

Les lesions de la papillomatose du chamois sont fort caracte-
ristiques, comme le montrent les photographies. Comme chez le
mouton, la maladie ne reste pas toujours localisee sur le pourtour
de la bouche, mais les neoformations papillomateuses peuvent
atteindre les gencives, le palais, la langue. Le premier cas,
du 3 janvier 1951, chez un jeune chamois, etait peu prononce. Ce
chamois etait d'ailleurs mort des suites d'une forte broncho-
pneumonie vermineuse. Le deuxieme chamois, du 17 janvier
1951, presentait dejä des lesions typiques de papillomatose. Le
troisieme chamois, du 25 janvier 1951, montrait, en plus de la
dermatite chronique purulente avec croütes epaisses autour des
narines et sur les levres inferieure et superieure, des lesions sur la
langue.

Le bouquetin, No 39178, du Ier fevrier 1951, presentait les
lesions les plus graves. Les levres, jusqu'a leurs commissures, le
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museau et le pourtour des narines sont recouverts d'une masse
croüteuse conglutinant les poils. Ces croütes se detachent facile-
ment du tissu epithelial sous-jacent qui est sanguinolent,
hypertrophic. La gencive, dans sa partie anterieure, specialement au
collet des incisives, est couverte d'une formation de papillomes
multiples, de teinte rouge-violacee. Aux a/3 posterieurs de la langue,
sur sa face dorsale, se trouvent des bourgeonnements papilloma-
teux fungiformes. Les memes formations, plus petites et plus

Fig. 1. Lesion des l£vres chez le bouquetin.

nombreuses, se remarquent sur les 2/3 anterieurs du palais. A la
paupiere inferieure de l'oeil droit se trouve une petite formation
croüteuse.

D'apres les lesions, la marche et les complications de la maladie,
il semble bien que la papillomatose du chamois est identique ä
l'ecthyma contagieux du mouton et de la chevre, maladie courante
en Suisse, et que les cas chez les chamois et le bouquetin pourrait
avoir comme origine premiere les ovins, souvent contamines et
porteurs de virus.

L'ecthyma contagieux ou papillome des levres ou chancre du
mouton et de la chevre a ete etudie entre autre par Moussu,
Aymand, Jacotot, Melanidi, Hatziolos. La contamination d'animal
ä animal se fait par le virus frais ou contenu dans les croütes des-
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sechees, surtout par contact indirect. Le virus de l'ecthyma con-
tagieux etant de nature ectodermique, il a besoin de petites erosions
de la peau et des muqueuses pour penetrer dans l'organisme. Ces

conditions sont realisees par les aliments. Les chaumes, les four-
rages durs et piquants que les animaux mangent pendant les pe-
riodes pauvres de J'annee creent ä coup sür une porte d'entree au
virus. La nature des aliments est tres importante pour determiner
la gravite de la maladie. Si l'ecthyma reste localise au pourtour de

Fig. 2. Lesion experimentale de la face interne de la cuisse chez le mouton.

la bouche, il guerit relativement vite. Les lesions du palais, des
levres, des gencives rendent le pronostic plus grave. Les animaux
ne peuvent plus manger. L'absorption des produits septiques de
la bouche peut entrainer des complications de gastro-enterite ou
de pneumonie, dues le plus souvent au bacille de Preiz-Nocard
(Blanc).

Les auteurs ne sont pas tous d'accord quant a la receptivite des
diverses especes animales. La chevre et le mouton sont tres
Sensibles. D'apres Hatziolos, les grands ruminants, les ruminants
sauvages, aussi bien que le cheval, seraient resistants. Jacotot
n'a pas reussi a infecter une jeune biche de l'espece Cervus
aristotelis. L'inoculation k la face interne de la cuisse a donne
une eruption discrete. Les croütes prelevees etaient totalement
avirulentes pour la chevre le quinzieme jour.

Afin de voir si le virus de la papillomatose du chamois et du
bouquetin est identique au virus de l'ecthyma contagieux du mou-
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ton et de la chevre, nous avons fait des passages sur ces animaux.
Deux moutons ont ete inocules ä la face interne de la cuisse droite,
apr&s scarification legere, avec des croütes triturees en glycerine ä
50% dans la solution physiologique. Les croütes provenaient de
deux chamois re§us de Lourtier (Nos 38830/39020).

Des le troisieme jour, il y a formation de pustules nombreuses,
jaunes, rondes, bien delimitees, parfois confluentes, caracteris-
tiques. Puis la dessication commence ä se produire pour etre
presque complete le huitieme jour.

Avec des croütes du bouquetin, triturees en glycerine ä 50%
dans la solution physiologique, nous inoculons sur le pourtour de
la bouche, apres legeres scarifications, un mouton et une chevre.
Ici aussi, nous avons obtenu les pustules caracteristiques apres
trois et quatre jours, se dessechant assez rapidement.

Le virus „chamois", comme le virus „bouquetin", est done
transmissible au mouton. Un essai de transmission au lapin a,
par contre, echoue. Mais, si certains auteurs donnent le lapin comme
animal sensible au virus de l'ecthyma contagieux, d'autres ont tou-
jours obtenu des resultats negatifs (Jacotot).

D'apres Krembs, la papillomatose du chamois disparait des le
printemps, alors que les jeunes herbes forment la nourriture du gibier.

En cas de maladie chez le gibier, supprimer les plaques de
lechage qui faciliteraient la diffusion de la maladie. En hiver, les
chamois malades doivent etre abattus (Kerschagl et Stockmayer,
Krembs). En effet, vu les fourrages durs et piquants que les
animaux trouvent en mauvaise saison, les complications papilloma-
teuses des geneives, du palais et de la langue finissent toujours par
tuer le chamois atteint.

Resume

La papillomatose du chamois (ecthyma contagieux) est signa-
lee du Yalais. Un bouquetin a ete egalement contamine par le
virus et est mort des suites de complications de cette maladie.

Les virus „chamois" et „bouquetin" sont transmissibles a la
chevre et au mouton.

Zusammenfassung

Die Papillomatose der Gemse (ecthyma contagiosum) kommt
in der Schweiz selten vor. In letzter Zeit kamen aber 3 befallene
Gemsen und 1 Steinbock zur Untersuchung, die an den Folgen der
Krankheit gestorben waren. Das Virus ist auf Ziegen und Schafe
übertragbar.
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Riassunto

Nella Svizzera la papillomatosi del camoscio (ectyma conta-
gioso) e rara. Negli ultimi tempi sono stati esaminati 3 camosci ed
uno stambecco, che erano periti in seguito alia malattia. II virus e
trasmissibile alle eapre ed alle pecore.

Summary

Papillomatosis (ecthyma contagiosum), rare in Switzerland, was
lately observed in 3 chamois and I ibex, which had died of the
disease. The virus is transferable upon sheep and goats.
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La tuberculose congenitale des yeaux
est une tuberculose ouverte

(Note preliminaire)

Par R. Cardis

Joest et Ziegler ont trouve, dans le 24,5% des cas, du bacille
tuberculeux dans la bile d'animaux de l'espece bovine ou porcine
atteints de tuberculose generalisee, avec lesions du foie. Titze et
Jahn arrivent aux memes resultats, dans le 42,3% des cas, chez
les animaux de l'espece bovine spontanement atteints.

La tuberculose hepatique doit done etre consideree, souvent,
comme tuberculose ouverte.

L'evacuation de bacilles par la bile peut d'ailleurs exister en-
suite d'un etat tuberculeux septicemique sans lesions apparentes
du foie, comme le prouverent experimentalement Calmette et
Guerin. Cette forme de tuberculose ouverte est alors plus rare.
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